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L'association L'Oiseau bleu a ouvert une unité pour enfants autistes à la rentrée, à Poses. Une

première en France appelé à faire des émules.

L'école de Poses à vécu une rentrée scolaire singulière. Une unité pour enfants autistes a ouvert

le lundi 3 septembre, sous le nom Le Nid bleu. La structure privée, hors contrat, est portée par

l'association de parents d'enfants autistes : L'Oiseau bleu. Elle est accueillie dans des locaux

entièrement rénovés de l'école communale, soit le domaine public. « Nous avons toutes les

autorisations d'usage pour l'ouverture, confirme Georgio Loiseau, président de l'association

et à l'initiative du projet.  Le Rectorat doit  nous faire parvenir  dans les jours à venir  un

numéro d'agrément ».

Six élèves au maximum

Cette  ouverture  d'une  unité  de  scolarisation  à  plein-temps  pour  enfants  autistes  est

l'aboutissement  de  deux  ans  de  travail.  Et  autant  de  navettes  entre  l'association  et  les

institutions de tutelles comme l'Éducation nationale ou encore le ministère de la Santé. « Nous

avons  fait  le  choix  d'un  accompagnement  de  qualité,  explique  Georgio  Loiseau.  C'est

pourquoi nous n'accueillerons que quatre élèves à la rentrée. Il s'agit d'enfants autistes

avec déficience intellectuelle. Un 5e viendra rejoindre les effectifs en mars 2019, lorsqu'il

aura 6 ans ».

La capacité totale d'accueil est fixée à six. Les enfants concernés sont âgés de 6 à 12 ans. Ils

résident  tous  sur  le  territoire  de  la  communauté  d'agglomération  Seine-Eure.  La  collectivité

territoriale est fortement impliquée. Elle finance 40 % du coût de fonctionnement annuel de cette

école,  d'un  montant  total  de  124  000,00  €.  Les  parents  assument  une  partie  des  frais  de

scolarité. Cependant l'association travaille avec la Maison départementale du handicap sur une

possibilité de prise en charge financière intégrale.

Une expérience pilote

Une équipe  de permanentes  a  été  recrutée.  Elle  est  à  pied d'oeuvre  depuis  le  20 août.  «

L'institutrice qui est une jeune retraitée de l'enseignement catholique travaille avec une

éducatrice  spécialisée,  une  professionnelle  du  milieu  protégé,  une  aide  médico

pédagogique et une assistante de vie scolaire, précise Georgio Loiseau. À raison d'une

demi-journée  par  semaine  d'autres  professionnels  médico  pédagogiques  comme  une

psychomotricienne,  une  orthophoniste  et  une  psychologue  interviendront  dans  la

structure ».

La solution retenue permet d'éviter des coûts de transport. Mais aussi d'optimiser la prise en

charge des enfants. Alors que l'autisme a été déclaré cause nationale, l'initiative euroise fait

figure d'expérience pilote. « C'est la seule en France à ce jour, affirme Georgio Loiseau. Le

plan autisme qui tarde à être divulgué en prévoit quatre d'ici la fin de l'année, dont la nôtre

».
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